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PRÉAMBULE


Lorsque j’ai commencé à prendre les élèves non lecteurs dans mes ateliers, j’ai lu et testé plusieurs méthodes de lecture dites «efficaces». J’ai, au départ, travaillé sur une, puis d’autres car la première ne me passionnait pas moi-même. Je trouvais qu’il était important que les enfants s’identifient à des personnages. Une des méthode reprenait toujours les mêmes à chaque « séquence », bon point pour moi, mais l’histoire n’était pas suivie, ce qui a fini par me frustrer personnellement et lasser les enfants.


Un de mes élèves était totalement « addict » d’une certaine autre méthode très connue, alternative, et fondée sur une histoire de départ.


Je me suis alors intéressée à celle-ci, et j’ai tenté de travailler autour. Cependant, la façon d’aborder certains points ne me convenait pas :


- Premièrement l’histoire semblait simple au départ, mais plus les «livres» se rajoutaient, plus elle me semblait compliqué à comprendre et à travailler avec les enfants.


L’un d’entre eux (6 ans) n’arrivait pas du tout à rentrer dans l’histoire, car ne comprenait pas qu’un «A» n’était pas un «A», mais un autre personnage qui n’était pas une lettre de l’alphabet, car il connaissait déjà les lettres en elles-mêmes.


- Deuxièmement, et non des moindres de mon point de vue, un autre enfant (5ans), n’avait aucune conscience que l’on était en présence de lettres, de mots, etc. Il était tellement plongé dans l’imaginaire de l’histoire, qu’il m’était IMPOSSIBLE de lui faire travailler les phonèmes. Face à ces deux grosses difficultés, je me suis retrouvée sans méthode vraiment idéale.


Pourtant, l’idée d’une histoire suivie et racontée était vraiment intéressante d’autant que l’on sait aujourd’hui, l’importance du lien entre mémorisation et sens, histoire, carte mentale…


J’ai donc démarré avec eux, en atelier, en observant simplement ensemble les lettres, les mots, les phrases, les livres, etc.


Les neurosciences nous apprennent également qu’il est primordial dans l’apprentissage que les élèves puissent prendre part entièrement à ce qu’ils apprennent, en les amenant à se poser des questions, à être acteurs, et non passifs.


C’est comme cela que j’ai commencé à inventer une histoire autour de lettres, qui restent donc des lettres et non des personnages fictifs. Actuellement, lorsqu’on travaille sur des sons dans la lecture d’une phrase, les élèves retrouvent l’aventure, l’histoire de la lettre au moment de faire le son avec une autre ce qui les aide à retrouver quasi immédiatement le son dans le mot. Chaque son est associé à une aventure particulière.


L’état émotionnel dans lequel se trouve l’adulte lorsqu’il lit, joue également son rôle puisque nous théâtralisons beaucoup la lecture du conte et l’histoire contient de nombreux rebondissements.


Nous prenons, nous aussi, adultes du plaisir à leur apprendre, à leur lire… Créer des émotions chez l’enfant, est une des clés essentielle pour l’apprentissage. L’émotion ressentie dans chaque situation vécue pour se souvenir d’un son...finalement, nous travaillons à créer des «Madeleines de Proust» chez chaque enfant et cela fonctionne !


J’ai fait, dans un premier temps, lire mon histoire à mes collègues, puis à la Présidente d’Arborescences, aux graphothérapeutes qui travaillent en collaboration avec nos écoles.


Après avoir eu validation de leur part, cette méthode s’est invitée dans les classes, et depuis, fait partie du quotidien des élèves...et des parents !





INTRODUCTION


Avant de raconter l’histoire du pays LECTURE, il faut préparer les enfants à rentrer dans l’univers magique qu’est la lecture, et avant tout : les lettres.


Prenez un ou deux livres, et feuilletez les avec eux, ou laissez les regarder en leur demandant d’observer les mots, les phrases et surtout...les lettres qui composent TOUT. Demandez- leur ce qu’ils en pensent, que souhaitent-ils en dire ?


Puis dites-leur quelque chose dans ce style:


- Observez bien !! Que voyez-vous dans ces livres ?


Les lettres sont à la base de toute la lecture, lorsqu’on regarde comme cela, en bloc, on n’y comprend rien… vous ne trouvez pas ?


Mais….vous allez voir...finalement, c’est TRÈS facile de comprendre ce monde...il suffit d’écouter les histoires de chaque lettre, et vous verrez que les portes du pays LECTURE s’ouvriront de façon magique….


Vous êtes partants pour faire ce voyage ?? Vous êtes partants pour écouter cette belle histoire ?………………………………………


Alors, allons-y… Laissons-nous embarquer !





UTILISATION de la MÉTHODE


Dans cette méthode, il est prévu des séances de 15 minutes à 1h, en sachant qu’au début elles feront plutôt 15 min, puis selon l’attitude des enfants, elles pourront aller jusqu’à 1h, plus tard dans l’année.


L’idée est de vraiment être à l’écoute de l’attention et de la fatigue du groupe pour s’adapter au mieux.


Les séances s’organiseront comme suit, l’idéal étant sur des demi-groupes:


1. Chaque enfant a un jeu de cartes. Les enfants reprennent leurs cartes.


Récapitulatif de la séance précédente : d’abord en demandant ce que l’on a appris la veille.


Ce sont les réponses à ces questions qui détermineront la suite de la séance du jour.


- S’ils se souviennent de tout, et que le contenu est intégré, les enfants manipulent les cartes et reprennent les sons appris. Puis on passe au numéro 2


- S’il y a des silences, des doutes, des hésitations, alors reprenez avec eux l’histoire de la veille, quitte parfois à relire le bout de l’histoire qui pêche. Ils se remémoreront et s’imprégneront d’autant mieux les personnages et l’Univers. Si vous passez 2 séances à faire les mêmes lettres ou sons, CE N’EST PAS GRAVE.


Il vaut mieux passer plus de temps au début pour permettre une acquisition durable.


2. Distribuez les nouvelles cartes de lettres s’il y a lieu selon le moment où l’on en est resté dans l’histoire.


- Lire l’histoire (soit là où vous vous êtes arrêté, soit en relisant le même texte). Au début, la moitié des voyelles ou voyelles entières, puis les sons des voyelles, puis lettre par lettre. Mais tout est évidemment relatif, puisque vous allez vous adapter à votre groupe «classe».


3. Après la lecture : séance de manipulation de nouveaux des cartes pour dire les sons des lettres au début, puis construire des sons et au bout d’un petit temps, des petits mots. A écrire avec les cartes à manipuler, ou sur le tableau au Weleda.


4. Petits moments d’écriture de la lettre du jour vue, sur un petit cahier. Selon le niveau de l’enfant, faire écrire dans chaque type d’écriture reste le mieux, quitte à faire des pointillés et qu’ils repassent par-dessus.


Si vous sentez que les enfants sont instables, fatigués, non posés et non attentifs, il vaut mieux écourter les séances, voire même, ne proposer que de l’écriture si ils le souhaitent ou que de la lecture + cartes.


Il ne sert à rien de vouloir avancer si les enfants ne sont pas dans une attitude d’écoute. Même en séance de 15 minutes, les enfants sauront à priori déchiffrer ± vers Noël, si la méthode est démarrée à la rentrée de septembre.

OEBPS/Images/cover.jpg





